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INTRODUCTION

Ce rapport nous a été suggéré à la suite d'.une visite générale

de la région d'Uzès, (Gsrd) relative à des travaux souterrains en <;ours^

non déclarés conformément aux articles 131 et 132 du Code Minier.

Nous avons pu faire diverses constatationf :

1°) - une bonne partie des exploitants travaille encore d'une

manière empirique, sans aucune connaissance sur la structure

géologique du Bassin;

2") - ils opèrent, en général, d'une façon artisanale et

n'extraient qu'une faible partie des argiles (le banc qui les

intéresse) rendant inexploitables les autres bancs, soit

par ignorance, soit pour des raisons particulières.

3") il en résulte que les gisements s'épuisent plus

rapidement, et que certaines argiles de haute qual..té réfractaire

sont irrémédiablement perdues.

En conséquence^ il nous a paru nécessaire dans un premier rapport

de faire le point de la situation actuelle, et de déterminer

géolooiquement les zones susceptibles d'être prospectées. Plusieurs

couches d'argiles d'excellente qualité, ne formant qu'une masse,

sont exploitables en dehors des zones saccagées.

* *

*

Une étude détaillée, appuyée par des sondages, permettrait de

déterminer avec précision des secteurs d: ns lesi.uels les différentes

variétés d'argiles pourraient être exploitées rationuelieiBent.
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I - SITUATION

Le Bassin des argiles réfractaires d'UZES, situé au N de

cette ville (à une distance de 5 km.), se présente sur une carte

sous la forme d'une ellipse, orientée E.¥ít dont la portion centrale

n'est pas visible» masquée par des terrains miocènes et quaternaires

II est limité,au N et dans ses parties E et $, par un massif

urgonien très importantfet à l'ïï par une série de failles amenant

l'Eocène susjacent en contact avec l'Urgojiien«

Le Bassin de la TAVE se situe au N de celui d'Uzès et parallè-

lement à celui—ci f dont il est séparé par le massif urgonien de

Vallabrix. C'est un petit synclinal orienté E-W qui s'étend de la

Bruguières au Pin.

Carte au 1/500.000° de la Vallée du Rhône
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II - lIIjSTORIQUE

L'exploitation des argiles du Bassin d'Uzès est réalisáe depuis

des temps très anciens en vue de la fabrication de la poterie.

Actuel lomont , elle a lieu dans les régions preceden; -ent délimitées

depuis uue centaine d'années environ, alors que dans une période

beaucoup plus ancienne, elle était localisée dans la région de St.Qi«ntln

et surtout dans celle de St .Victor-des-Oules c

D'ciprès E, Dumas: "on ne possède aucune donn 'e précise sur

l'époryue h la"uelle a pu comi.iencer l'industrie de la poterie à

St .Victor-des-Oules , où l'on s'est livré à cette fabrication ainsi

que l'indique le surnom languedocien des "ouïes" (marmite)".

D'après un monticule couvert de débris de vases, qui a été visible

près de ce village, ou a coastaté l'existence en ce^lieu d'un©

ancienne fabrique de poterie. La forme commune et la pâte grisâtre

assez ói)aisse de ces débris étaient tout à fait semblables à celles

des vases recueillis dans des fouilles opérées dans les cimetières

qui entouraient les chapelles romanes.

Ces débris de 1 'ancienne fabrique de Saint-Victor remontent

donc tout au plus au VII1° ou au IX"* siècle, c'est-à-dire aux pre¬

miers temps d.e l'établissement du christianisme dans les Qaules.

C'est dire si ces gisements d'argile sont connus depuis très long¬

temps et exploités suivant les besoins de l'époque.



Ill - GEOLOGIE GENERALE

A, série stratigraphique

Elle ja été décrite par E, Dumas et E, de Sarran d'Allard au
siècle dernier et depuis, de Brun, Roman, Faraud et Sornay ont
apporté queloues modifications et i¡úses au point.

L'ensemble repose sur un puissant massif calcaire urgonien

BARREMIEN - faciès urgonien

Calcaire blanc, cristallin, dur, contenant des fossiles peu
déterminablos pari-ii lesquels on a pu reconnaître des coupes de
Toucasia, Requienia.

APTIEN

Bédoulien - (O-lOm.)

, j aunâtres, tendres passant à la marne avec gros
Céphalopodes, Exogyra águila. Toxaster collegnoL, Plicatula placunea

Gar^asien (20m.)

A la base raarnes noirâtres à Oppelia nisus, Douvil leiceras
martial , Belerani tes semicanal i cul at us .

A la partie moyenne se trouvent des assises gréso-calcaires à
Discoïdes, comprenant:

1° - grès durs glauccnieux, calcarif ères , formant corniche^
(dents de squales.)

2° - grès glauconieux à Discoïdes decoratus

Z" - ..iarnes verdStres passant à des assises plus dures
gréso-calcairos avec quelques Discoïdes et Belemnites
semicanal iculatus.

Au soiiinet ce sont des grès et marnes à Orbitolines et
Lumachelles comprenant:

1° grès durs glauconieux, avec quelques Orbitol ines
pas; ant à

2° - des assises narneuses, verdâtres avec lentilles pétrie
d'Orbitolina lenticularis . débris de coquilles et
Bryozo ires,
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3° - des grès glauconieux, à Orbitolines et à débris de
coquilles d 'Echinoderaes et de Bryozoaires réalisant
une Lumachelle.

ALMEN - assez réduit, comprenant:

Lumachelle à Orbitolines, débris de coquilles d'Echinodermes
et de Bryozoaires: zone à Douvilleiceras nodosocostatum et D, bigoureti

Couche à phosphates de la Druguière: zone à Leymeriel la.

CENO:.;ANIEN

CI - sables jaunes et rouges cimentés par place en un grès
lustré, extrêmement dur, ferrugineux. Faciès Tavien de
Dumas (20 à 30 m.).

C.I.1 - complexe marno-calcaire , noirâtre, gréseux ou sableux avec
intercalations de marnes noires à lignite. Faciès
Paulétien de Dumas (20 à 40 m.)

es - assises siliceuses et c&lcaires du Cénomanien supérieur
comprenant ;

1** - marne siliceuse jaunâtre à moules de Lamellibranches
et Itruvia, 2 à 3 m.

2** - sables et grès jaunâtres, à débris d' Huîtres ( lû-12m'

3 " - calcaire siliceux gris en plaquettes tendreS/légô"-
re s, avec intercalation de marnes blanches. Launel
libranches de très petite taille, Exogyra columba.3pi

4" - grès à Exogyra columba. E. flabellata et moules
internes de gastéropodes, passant a un banc de grès
très dur à E. columba formant lumachelle, 2 mètres.

5" - calcaire glauconieux roux en bancs bien lites,
15 mètres, où l'on trouve avec Exogyra columba et
E. flabellata, des Echinides: Procassidulus

lusitanicus, Hemiaster sartheasis. II. similis,

Polydi adema tenue.

TURONICN

Lige rien

1** - grès calcarifère, tendre verdâtre glauconieux, à Procas¬
sidulus (l2m. )

2° - grès cîicarifère glauconieux dur , avec quelques Exogyra
columba et de rares Procassidulus, (12 m.)
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1° - calcaire gris, tendre, à Huîtres et Gastéropodes.

2° - grès dur, blanchâtre, à gros grains siliceux,
débris d'Huîtres.

3" - calcaire grossier, j aunâtre , à débris d'Huîtres.

4° - banc pétri de petites Huîtres analogues à Liostra theves-
tensis .

5° - grès grossier, jaunâtre à petits bivalves»

CONIACIEN

Coniacicn^inférieur

Calceire à grains de quartz plus ou moins abondants, passant à
un sable siliceux très fin, blanc ou jaune, à sa partie supérieure.

Ce sable est souvent cimenté, en un grès dur, qui domine dans
la partie inférieure de l'étage, mais qui n'est jamais aussi dur
et lustré que celui du Tavien.

La partie la plus Ínteres ante de cet étage et, qui fait l'objel

de cette étude^estconstltuéepar un complexe (!e sables bariolés et
d'argiles réf ractnires» Ces argiles sont caractérisées par la finesst
de leur pSte et par leurs couleurs variées, noire, grise, rouge plus
ou moins vif, ou blanc pur. L'épaisseur de chaque couche est variable
elle oscille entre 0,10 m. et 2 m, atieign.mt parfois 3 m,

A la partie super ieure, on observe parfois des nodules de
sableset du lignite. La puissance maximum de ce complexe peut-être
évaluée à 100 mètres. C'est l'Ucétien de E, Dumas.

Coniacien supérieur

Calcaire compact, à Hippurites jaune ou gris-jaunâtre, siliceux.
A sa partie supérieure il devient quelquefois sublamellaire et
d'un beau blanc; les couches inférieures sont presque toujours
marneuses.

EOCI

Calcaire narneux et laarues rognoneuses, blanches contenant
quelques Planorbes.
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OLIGOCENE

Calcaire très dur, un peu grisâtre ou violacé, perforé par des
mollusques llthophages, et présentant dea moules en creux de très
petits fossiles analogues aux Bithlnla.

MIOCENE

Burdi^alien

1" - molasse grossière accompagnée de cailloux roulés avec
patine verdâtre (Pectén davldi) avec quelques bancs

~ calcaires, blancs, tendres.

2" - molasse Jaunâtre, pétrie de Bryozoaires.

Vlndobonien

argile blanche, fine, contenant des Diatomées marines.

B. discordance entre les deux bassins et âge des formations

argileuses.

Les deux bassins peuvent être rapprochés par la nature des
matériaux réfractaires qu'ils renferment, mais ils sont d'âges
différents; leurs dépôts n'étant pas contemporains.

Dans le bassin de La Tave, l'ensemble continental n'est pas
l'équivalent du complexe ucétien tel qu'il existe près d'Uzès, du
fait de la discordance considerable entre les calcaires jaunes à
Ostrea sp. et le complexe sableux ligniteux (absence de l'Augoumien
supérieur). Or, nulle part ailleurs dans le Gard, on n'observe de
discordance appréciable entre l'Ucétien et les couches qu'il
surmonte.

Dans le bassin d'Usés, le complexe sabioargileux repose
directement sur les grès taviens et est surmonté par les calcaires à
Hippurites coniaciens qui permettent de le dater.

On peut donc dire^que l'âge des sables et argiles d'Uzès ae
situe à la limite Angoumien-Coniacien, tandis que celui des argiles
de La Tave se place dans le Sénonien moyeu. Cette question est
secondaire du feit^ue notre intérêt se porte uniquement sur les
argiles en tant que matériau réfractaire .
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COUPE SCHEMATIQUE DES SERIES DES BASSINS DE LA TAVE ET D'UZES
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IV - STRUCTURE GEOLOGIyUE DEC B .oJIiJS iRGILEUX D'UZES ET DE LA 'TAVE.

Cette transition de faciès grèso-sableux et calcaires nous
permet de penser, au point de vue paléogéographiquo , qu'entre le
Cénomanien et le début du Coniacien, l'isthme dur ncien s'est
déplacé vers le N. par le jeu d'éraersions, réduisant la fosse
vocontienue. A la surface de cette région émergée les sables et
argiles, produits par l'érosion des plateaux graniLiques du
llassif Central, ont été entraînés par le ruioellement et se sont
déposes dans des cuvettes d'ennoyage:

A. Bassin d'Uzès - St-Victor-des-Oules - La Capel le-liasmolèna.

B. Bassin de La Tave - St-Laurent-la-Vernède - Fontarèches.

C. Bassin de la Cèze - Cornillon (non étudié ici et très

réduit par rapj.^ort aux précédents).

A. BAS r; IN D'UZES

Le bassin d'argiles réfractaires d'Uzès est recouvert dans sa
partie centrale par une large bande de terr ins tertiaires et
présente sur la carte deux zones exploitées situées à une dietance
sensiblement égale d'Uzès t (voir carte au 60,000° en annexe).

1° la première de ces deux zones, celle située à l'E., s'é¬
tend de l'.V. à l 'E, de .St-Quentin à Pouzilhac, sur une
longueur d'environ 11 kilomètres et du N. au S. sur deux kilomètres
seulement.

De St-Victor-des-Oules à la Capelle-i.almolène, elle paraît
forner une cuvette dont les bords N et S sont constitués par des
grès cénomaniens sauf à l'Ouest (faille de Rousiganet) où les
couches ne sont plu:- en place, à la suite d'un bouleversement - ici
les assises argileuses fori.ent la série supérieure du bassin.

Sur la bordure de cette zone et en allant vers le centre du

bassin^ la série des argiles est recouverte par des formations plus
récentes; d'abord par des dépôts éocènes qui sont bientôt recouverts
eux-môraes par des molasses helvétiennes , lesquelles s'étendent
jusqu'aux environs de Serviers.

2° - Deuxième zone à l'.V; d'Uzès: à partir de Serviers au S. et
de St-.lédiers au N, réapparaissent, sur les deux bords du synclinal,
les af rieurernents d'argile réfractaire.
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II faut signaler que
par les exploitants et la
extraites :

selon la superficie des terrains obtenus
structure des gisements les argiles sont

a) - par puits Yerticaux,

b) - par descenderies,

c) - par carrier© à ciel ouvert.

Dans la plupart des cas, l'extraction se fait au moyen de puits
d'un mètre de diamètre jusqu!à la couche recherchée. Lorsque la
couche est atteinte, l'argile est extraite par galeries de 15 à 20 m«
de longueur rayoa-üaut. du puits; mais ce mode d'exploitation ne permet
pas d'extraire plusieurs couches d'argiles à l'aide d'un môme puits.

Serre

On se rend donc parfaitement compte du déchet
méthodes les puits "**, fi et "2Tne peuvent fournir qu
partie de la terre où ils sont implantés.

produit par cette
une très faible

r.n foi: et ion de ces difficultés, les zones les plus accessibles
ont dté exploitées les pr-r.'iùrct: (incomplètement ) ; les autres ont
été* abandonnées, soit que la couche ait accusé des rejets trops impor-
tants, nécessitait la mise en oeuvre de travaux irréalisables pour
des petits exploitants,
exploitation impossible

soi t que des
et contraint

venues d'eau aient rendu cette
l'exploitant à abandonner.

Le cauque de connaissance sur les anciennes exploitations vient
s'ajouter à ces lacunes, avec pour conséquence directe le fait que
parfois les exploitations actuelles viennent s'imbriquer à d'anciens
travaux (¿boulin et boisages).

Nous résumerons à nouveau
proposant le type d'extraction
gisement de ces r,rgiles.

ce problème dans nos conclusions, en
qui paraît le plus adapté au mode de
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1) - ZONE E de St.Quentin à la Capelle-Masmolène

Comme nou3 l'avons dit précédemment, c'est un synclinal allongé

E*W et qui serait affecté longitudinaleraent par au moins un accident

tel qu'il apparaît sur la coupe ci-dessous. (La Capelle-Masmolène)

fig.l.

Au N les couches (affleurements) ont un pendage S de 20° environ

et au S elles se relèvent (dressants) à la verticale et par

endroit accusent môme un renversement.

La zone de—la Capelle-Masmolène est celle qui semble la mieux connue

car les couches d1argiles y sont les plus visibles tandis qu1ailleurs

elles n'affleurent pas sur d'aussi grandes étendues.

C'est ainsi que dans la zone W, comme nous le verrons plus loin,

elles sont recouvertes par les calcaires à Hippuritea alors qu'ici,

les calcaires font défaut.

Fig.l - Coupe schématique du Bassin au niveau de la Capel le—

•260

A.- grès de l'Aptien - 1 - gros taviens Cénomanien inférieur -
2 - Argiles réfractaires - 3 - Sable de "Rousiganet" - 4 - marnes
F - Faille - Largeur du bassin ; 1.600 m- environ.
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St.Quentin-1 a-Poterie

- A St.Quentin, on a exploité, au quartier de Bade, des sables

blancs bariolés de jaune et de rouge, qu'on làeorporail à l'arfjFlle des

poteries; ils occupaient la base de l'assise des gros rouges lustrés

et on pouvait les suivre jusqu'au delà de Vallabrix. Les sables dont

il s'agit sont les sables taviens qui sont immédiatement inférieurs à

la série des argiles réfractaires.

On a extrait également des argiles au quartier de Bade, mais

actuellement il n'y a plus d ' exploi tat ion, par suite de l'épuisement

des couches dans les zones accessibles d'une part, et de la grande

profondenr (40m.) dans celles encore expl oi tables ' d' autre part.

St .Victor-des-Oules

Los argiles sont exploitées au N.E de St .VictorOuïes dans

les (¡uarticrs de la Coste, les Terriers et de Rousiganeto Au quartier

des Terriers, il existe une grande exploitation d'nr(jilcs de diffé¬

rentes natures et diversement colorées; leur extraction se fait au

moyen de puits d'un mètre de diamètre et de 15 à 20 m. de profondeur.

Il y a dans cette zone six puits en activité et une grande quantité

d'autres dont il ne subsiste que les vestiges; le sol est tellement

fouillé que ce secteur. qui présentait jadis la forme d'une collin»

n'offre plus aujourd'hui qu'une dépression.

La coupe de ces puits est intéressante et E, Dumas en a donné

la description détaillée (Grand Terrier voir page n*12) mais les

épaisseurs de ces couches sont extrêmement vari bles d'un point à utt

autre; d'autre part les venues d'eau fréquentes dans cette zone

gênent énormément l'exploitation «

Parmi ces argiles^ cel les rouge, jaunâtre, blanche, grise et

noire sont très recherchées, mais nous nous étendrons plus loin sur

leuJs qualités». Au quartier de Rousiganet. on exploite à faible

profondeur un sable argileux dit "blanc maigre", recherché en fonderis

pour le moulage et le revêtement des cubilots. Il a une épaisseur

variable et est extrait par les Ets Gaillard. Ce sable contient d©

3 à 4% d»Al203, 90 à 99fo de SÍO2, 1 à 2% d« Fe et 1 à 2% de CaO,
Ce sable repose directement sur la série des sables et argiles

réfractaires.
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Désignation des couches
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Epaisseur moy.

Téra dé bla . ..

2 Téra dé rouina .

3 La Roussa 	

4 Ocré j aouné ....

5 Sabloun 	

6 Blanc malgré . . .

7 Ferren 	

8 Gravas 	

9 Jaouné dû 	

10 Sang dé Biou . . .

U Téra blua 	

12 Téra grisa clara

13 La Clavélada . . .

14 Blanc gras .....

15 Blanqueta 	

16 Téra grisafounça da

17 Péga blanca ....

18 Taparas 	

19 Péga negra 	

20 Téra négra 	

21 Blancas 	 '.

22 Aquiada 	

23 Téra de pipa . . .

24 Téra négra blua.

25 Carbouu

Terre végétale argilo-sablonneuse
Jaunâtre.

Sable argileux d'un jlanc grisâtre,
bariolé de jaune et de rouge 	

Argile peu grasse, roussâtre 	

Argile j aunâtre, assez grasse, dite
ocre j aune	

Sable fin, siliceux, blanc jaunâtre ....

Argile sablonneuse, d 'un blanc grisâ¬
tre susceptible de se pétrir aux doigts

Fer oxydé, hématite rouge , amorphe solide

Fer oxydé, hématite rouge, argileux,
en petits fragments	

Fer oxydé, hématite rouge, compacte
et très dur	

Fer oxydé, hématite rouge, argileux

Niveau d'eau - à 5,57 environ

Argile grasse, d'un bleu violet mêlé de
gris	

Argile grasse, d'un gris cendré 	

Argile assez grasse, grise maculée de
taches d'un rouge de rouille et d'un

bleu violet ,	

Argile grasse d'un blanc grisâtre ....

Argile grasse d'un gris blanchâtre,
quelquefois légèrement rosée 	

Argile très grasse, d'un gris foncé

Argile très grasse, d'un gris clair ...

Argile grasse, d'un gris foncé , bariolé
de j aune	

Argile excessivement grasse, d'un gris
foncé	

Argile très grasse, d'un gris un peu
moins foncé que la précédente 	

Argile assez grasse, d'un gris très
clair, un peu jaunâtre 	

Argile grasse , grise , avec aiguilles
de substances végétales, particularité
qui lui a valu le nom "d'aiguillée"..

Argile grasse, d'tm gris très clair ..

Argile grise, souvent tachée de noir et
contenant quelquefois du lignite 	

Lignite (inexploité)	

Niveau d'eau à 8,95 environ

Epaisseur totale ....;	

Epaisseur
variable.

1,50

1, "

0,10

1,25

0,60

0,25

0,25

0,25

0,37

0,37

0,25

1,»

0,62

I,H

0,50

0,85

0,37

1,0.0

0,75

0,37

0,37

0,25

0,25

14,52
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Indépendamnent de celles du Grand Terrier, il y a aussi dans

le Vallat de Las Combes et au quartier de Serre Rouge des exploita¬

tions considérables. On a «xplolLé dans ces lieux deux belles couches

d'argiles désignées sous les noms de la "vineuse" et de la "bléue'*o

Voici la succession des couches tra.versées pour atteindre ces

deux bancs :

Terre végétale	 1 m.

Sable jaune très fin siliceux	 1

î.iinerai de fer hydraté sablonneux dit "Ferren" .. 0,50

Sable blanc siliceux	 1

Argile sablonneuse violacée	 0,62

Argile lie de vin ditela vineuse'	 1

Argile gris bleuâtre, légèrement violacée (bleue) 1

6,12

Un peu plus à l'E de cette exploitation, sur une petite

eminence dite "des oulières" on a foncé des puits, d'où on extrayait

la variété d'argile Résignée sous le nom de Pega Negra (Pegue noire),

mais cette argile est moins grasse que celle du Grand Terrier t

Coupe d'un puits

Terre végétale	 1,25

Sable rouge	 2

Sable blanc	"	 4

Pègue (Argile noire)	 1,25

8,50

Saint'»nippolyte de Montaigu

On y a extrait une argile maigre, blanche et sableuse au

Mas Pages, près du Vallat de Cotila.
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La Capel le- -asno 1 ene

Les argiles ont été extruites à 1f aide de nombreux puits et de

carrière à ciel ouvert dans la zone voisine du quartier de Rousi—

ganet, à la ^edosse et à la Capelle,

A la Cap elle une desee aciérie de plus de 100 m. était en exnloi—

tat ion l'année dernière, mais elle a dû être abandonnée par suite de

son innondat ion j usqu f à 34 m, de 1•orifice .

Actuellement,l'extraction se poursuit sur une très grande éche11«

au quartier du Grind Serre près de Mas Cavalier (C^e Gle ¿e Construc-

tion de Fours).

L'exploitation à ciel ouvert atteint de Grandes dimensions par

l'importance des travaux de découvertes effectués pour atteindre la

couche recherchée • Nous en donnons ci-dessous la coupe (fig.2)0

au N la Capelle-Masmolène

Ecke Lie a pior ocW¿e

Coupe schonmtique

Terre végétale
Argile violette et jaune

w blanche
11 rouge
w rouge j aunâtre
H grise exploitée

Sable rose blanchâtre avec petits bancs de
grès de quelques cms
Argile rose
Argile grise exploitée
Sable et banc de grès plus épais
Argile noire exploitée

L1 exploitât ion ne descend pas plus bas que 1 * ¿irgile noir

cause dos venues dfeau*

1
1
0
0
1
1

1
0
1
0
2
11

e

t

f

t

f

t
t

t

à

50 m.
00
50
30
00
50

50
60
30
50
00
Yo m.
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Les puits d'extraction au quartier de Rousiganet ont- dix mètres

et parfois Jusvqu'à 20 m. environ de profondeur, voici la successlom

des couches (ju'ils traversent d'après Dumas©

Terre végétale	

-ünerai de fer dit Ferren	

Sable blanc siliceux veiné de jaune avec filets
de minerai de fer	

Argile dite blanc maigre (cette couche ne se
trouve pas dans tous les puits)	

Rocher blanc jaunâtre	

Sable jaune :	'.	

Terre noire grasse dite la Lève	

Terre de pipe, blanc rosé ou blanc gris*tre ....

Terre bleue	

Rocher j aune inexploité	

1.,50

0,,60

6,,25

0.,50

0.,50

0,,25

0,,25

;o,62

0,,74 :«.,12

10,,59

Au fond du puits, des^galeries sont ouvertes en tous sens dans

la couche terre de pipe et la bleue sur une hauteur de 0,74 m.

laissant la terre noire grasse dite la Lève pour toit (Dumas) o
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2) - ZONE V; du Bassin d'Uzcs

L ' af f leureiïîent de 1 fïï montre une structure relativement

conpl i q uce • Sa terminaison oc ci cíentele est tronquée \ par une serie

de failles transversales,et des placages d'Eocène masquent en

plusieurs points le Crétacé (voir carte au l/wO.OOO°)#

Dans la partie centrale de ce synclinal entre Aigaliors au N

et Servier s au S les couches plongent davantage que dans le ;>assin

de la Capelle•

La coupe ci-dessous,prise entre Aiyaliers et -larignac permet

de s'en frire une idee F ig.3^ •

Cette coupe s'arrête aiîx séries éocènes du centre du bassin et

de 1f autre cote du synclinal nous aurions la repetition des ¿-afines

series• • .

L'exploitation est trbs ancienne dans cette zone, elle s'est

f L».i te pLir puits dont la profondeur varie entre on. sur les bords du

synclinal où les couches affleurent et 2Gm. aux endroits où lfargile

est recouverte par des'scries plus récentes »Daus cette partie du bas-

sin 1f épaisseur de la serie interessante est moindre qu'a la Capel le f

de r:i£rae que là qualité au point de vue rofr;ictr.ire qui serait infé-

rieure d'après les analyses faites p \x iUMaurel de la Sté A-la thon

•'Prona" o



Aigaliers

L1exploitation s'est faite anciennement aux quartiers de i

- Conil (Moulin à vent) par puits de 15 à 22m« et la couche

d'argile exploitée avait une épaisseur de 4 nu

- A 2 knu au S d'Aigalicrs au Moulin à vent, la couche exploitée

avait 1,ßO m. d'épaisseur et comprenait 3 bancs :

banc supérieur blanc : 0,30 m.

" moyen noir : 0,40 m»

" inférieur gris : 1,10m.

Montaren - St .Médiers

Au N du synclinal à St. Médiers, quart iers de Sel le—Mej eame et

de la Tour on a extr it par puits de 6 à 7 m» de profondeur; de

Vaugrnd;puits de 12 à 28 m, avec une épaisseur exploit ab le de 2 m^

aux Quartiers de Costón et de Coquiret.

Au S dans le quartier de la Carearle égalenent•

- Gite de ^exploitation des argiles du ha. ;oau de St • Médiers

près de la Tour d >Ai*beyre, aux quartiers de Costón et de Coquiret

(dfaprès Dumas). Fig.4.

H

eo ^o ta

Df après ce profil on voit que ^exploitation d'arqilc a lieu

dans un repUde terrain (phénomène local) formé ' par l'Ucétien.On connaît 6

à 7 couches d'argile : la plus supérieure a ett- anciennement exploitée,

la plus basse paraît être la plus importante de cette localité, sa

puissance varie de 1,50 à 2 mètres»
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Coupe d'un puits dans la couche la plus inférieure au Quartl^y

Coquiret .

Sable fin siliceux blanc ou jaunâtre.

N*î Argile très grasse, gris foncé, dite Pègue Noire
variant de 1 m. à	 0,37

Petite couche de lignite	'. .	 0,05

N**2 Argile gris clair, moyennement grasse dite blanc gras 0,37

N''3 Argile d'un gris clair maigre dite blanc maigre 	 0^37

N*'4 Argile blanche rosée dite terre de pipe 	 0,50

N<»5 Argile gris bleuâtre dite la Blenette	 0,30

Minerai de fer hématite rouge terreux	 __«..

Puissance totale de la couche inférieure ..... 1,96

L'inclinaison de la partie exploitée a lieu^ vers le nord, 11

résulTe de cette disposition que, dans les puits d'extraction les

couches que l'on traverse les premières sont les plus Inférieures

et que le minerai de fer occupe la partie, supérieure du faisceaa

argileux»

L'exploitation s'est faite au moyen de puits de 5 m. au fond

desquels on, poussait successivement deux galeries, l'une vers l'est^

l'autre vers 1 'ouest, selon le sens de la direction de la couche.

SERVIERS - La BEAtmE

Les argiles réfractaires ont été exploitées aux quartiers de

Font de Levât pa r puits de 25 m.

A l'Eat du Bois Communal de Serviers la couche située à 28 m*

de profondeur (épaisseur 2 m.) était exploitéie au quartier Alzag»

De môme aux quartiers de Paternaou, de Labaume, de Fenoudeille,

de Bouscarasse, abandonné, à la suite de venues d'eau, de Serre par

puits de 6 à 5 m. où l'argile exploitée atteignait une épaisseur de

1,80 m.

Exploitation du quartier de Clos de Veyran à 1*W du village t

Calcaire à Hippurites	 ..o

Sable jaune grossier	 1 m»
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Sable argileux rougeâtre et jaunñtre	 , 4

Argile violette	 25

Argile bitumeuse et lignite	 2

Argile, maigre Jaunâtre et grisâtre	 80

I Argile réfractaire gris claire, dite Terre blanche
et dite aussi blanc maigre	 1,50

Argile rouge très ferrugineuse, contenant des rognons
de fer oligiste terreux rouge	 1

Sable quartzeux grisâtre bariolé de rouge 	 4,50

II Argile rouge assez grasse, dite terre rouge 	 0,12 à 0,15

Sable blanc quartzeux très fin	 0,35

III Argile grise réfractaire avec parties colorées en
rose dite la Vineuse ou Rosette	 0,70 à 0,80

Sablón gris quartzeux fin	 6

Argile grise dite terre blanche ou terre de pipe . 0,50

Argile noire dite terre noire	 1

Argile grasse violette	 2

Sable gris bariolé de violet et de jaune 	 25

Epaisseur de l'étage des sables et argiles réfractaires 50,85

Grès rouge lustré	 1 ,50

Ocre j aune 		 1

Sable jaune	 3

Banc de cale, argileux jaunâtre	 50

Argile grise verdâtre contenant au milieu un banc de

lignite et d'argile bitumeuse de 0,50	 5

Banc siliceux	 25

Argile sableuse verdâtre	 4

Epaisseur de l'étage des grès rouges lustrés 	 15,25

Actuellement 1 exploitation se poursuit au S de la route de

Serviers à Folssac et à 2 km. de Serviers, on extrait une terre gris

noir d'une épaisseur de 3 m. par puits de 15 à 20 m. Cette terre

colorée i)ar le lignite en noir a la propriété de cuire blanc. Ailievirs

la terre extraite est de moins bonue qualité car elle contient de la

chaux et du fero
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Voici la coupe scl-éma t igue de l'un de ces puits :

Terre végétale, linons et cailloutis 	

Sab le maigre	

Argile ligniteuse bleu noirâtre (non exploitée)

Banc de grès	

Argile rouge ferrugineuse (non exploitée) 	

Argile réfractaire grise (exnloitée) 	

3 m.

2 m.

1,50

1,00

5,00

3

15,50 env
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3) - Différeneiatien des argilei» du bassin d'Uzès

Coloration des Argiles

Nous -avons vu d'une façon sorunaire en passant en revue les

différents points d ' extract ion, que ce gisement, et, ce plus nettement

dans la zone E,(p.l7) se composait de plusieurs couches d'argile,

entre lesquelles s'intercalent irrégulièrement des amas lenticulaires

d'un sable siliceux blanc, ou rosé. Ces argiles sont caractérisées par

leur richesse en alumine et se distinguent parleurs colorations.

Elles sont diversement colorées suivant les proportions et le

degré d'oxydation des oxydes de fer qu'elles contiennent.

L'argile jaune renferme le fer à l'état d'hydrate d'oxyde de fero

L'hydrate de sesquioxyde de fer colore l'argile en brun rougeâtre et

le protoxyde de fer en bleu foncé.

La teinte grise est l'indice d'une argile pure colorée seulement

par la présence de lignite.

Les oxydes ferriques sont répartis uniformément dans 1

principalement dans les couches supérieures colorées en jaune, bleu

foncé, et rouge brun.

Le dépôt d'argile repose sur une couche sableuse qui s'appuie sur

les fori-^ations gréseuses sous-j acentos o

Dénomination et caractéristiques des argiles intlustrielles.

Actuellement cinq couches sont bien différenciées soit qu'elles

soient encore en exploitation soient qu'elles l'aient été; ellos sont

numérotées en partant des grès du mur et dénommées :

Couche n® 1 - Argile rosée - Puissance : 0,50 à 0,80

" 2 - " extra recholsie (l) - " : 1,80 à 2,40

" 3 _ " 1er choix grise (l) - " : 1,10 à 1,30

" 4 - " 1er c h o i X j aime rosée (l)~ " : 2,00 à 2,30

5 - " 1er clioix spéciale (l)- " : 2,40 à 3,00n

(l) Nous préférons donner les appellations des exploitants qui font
ressortir l'intérêt industriel de chacune de ces argiles.



- 22f -

Ces cinq argiles sont séparées par des couches de sable siliceux

ou argileux, ainsi que par de petits lits d'argile réfractaire, dont

la puissance variant de 0,10 à 0,50 ne permet pas toujours l'exploita-

tion, bien que leur qualité ne soit pas à négliger. De l'ensemble de

ces couches, c'est l'argile dite "extra-rechoisie" qui est la plus

recherchée et de ce fait est l'objet d'une exploitation intense dans

le bassin*

Coupe de trois argiles Importantes à partir du muro

A'

4,20

o 3o
vr.

Sables a»*ai.Lcuxai.

ral

iàV/o Je Fer

<- • K a O L C I

Aravle

1 à 2>°!o < Fer

AraiAe. f

Argile 1er choix contient de 29 à
34% d'Al. et 2 à 4% de Fe, elle
résiste aux cones 30 ou 31 soit
1690°,à 1710°

Argile extra, contient de 34 à 38$
d'Al. et 1 à Z% de Fe, elle résiste
aux cones 31 ou 32 soit 1710 à
1730°.

Argile 2° choix, dont la teneur est
variable résiste aux cones 26 à
30 soit 1650 à 1690°.

L'argile "Extra rechoiaie",homogene et plus fcure qoe les autres qualités est

uniquement employée pour la fabrication de produits spéciaux utilisés

dans la construction et l'entretien des fours pour la distillation de

la houille.

Parallèlement à cetle argile d'excellente qualité, les sables

argileux ou maigreB (cf.St-Victor des-Oules) trouvent une utilisation

en fonderie. Le sable réfractaire mélangé à l'argile sert à fabriquer

du pisé pour poches d'aciéries et peut concurrencer le pisé actuelle-

ment importé de Belgique ( d'après Sté Mathon).
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Tableau donnant les résultats moyens d'analyses faites sur les

argiles extra-rechoisies de la Capelle (Mas Cavalier) par la Compagnie

des Fours i

1* Sur cru

iTerrains

:Slmon

{Sondages
11923

Silice totale

Alumine

Oxjde de fer
Perte au feu

Pterte et non

dosé .

Silice tota le t

Alumine i

Oxyde de fer :

46,38

^Terrains C.iAnciennes lAnclennnes iChantler

I FOURS at te-: exploi tat ions t expl oitailonaiactuellem^
inant ter tquartier de tquartier

train SIMON i Font- iPeyrégull
isondage 47 :Pourlde. s

~t

t
52,88
34,24
1,48

11,22

59,35
38,14
2,14

51,73
32,62
4,08

11,53
0,04

100,00

61,80
35,38
2,80

ea

activité.

5^,44
30,30
2,60

10,66

100,00

62,30
35,36
2,42

Ea général , si une variété est plus recherchée, (extra*-

recholslé) toutes ces terres soat bonnes au point de vue industriel,

bien que leurs colorations en Jaune, rouge, gris ou même en noir (par

la présence de lignite et cuisant blanc) soient l'indice d'une propor¬

tion plus ou moins élevée de fer. Seules, les argiles bleues soat à

rejeter, car elles contiennent trop de fer pour une utilisation normale^

L'inconvénient majeur de l'exploitation de ces argiles, réside

dans le fait, qu'el les ne présentent pas des qualités constantes, à
l'intérieur d'une même couche» Ainsi une très bonne terre peut locale¬

ment présenter une légère variation de composition, qui peut amener

son abandon si sa teneur en fer devient voisine de 4% c Une proportion,

élevée en fer ay^nt pour effet d'augmenter le fondant de l'argile.

Dans le tableau d'analyses qui suit (l) nous voyons quelle peut

être la variation de composition de ces terres - dont la différence de

couleur n'est pas visible à l'oeil - extraites en des points voisins

et parfois même dans une même série horizontale du bassin d'Uzès.

^l) Analyses fournies par les Produits réfractaires Mathon "Prema".
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TABLEAU RECAPITULATIF DES ARGILES DE LA CAPELLE-lIASMOLENE

ET DE SERVIERS.

: grise ¡
: 1192 i

ï j aune î
t 1193 X

noire

1194

X grise
: 1195

t noire i

X 1196 I

Perte

au feu

Si02

t 13,5. i

* 43,2
13,8

44,7
:

15;05

46,75

: 12,4

* 47,55
; 20

* 44

,01 1

,6 ;
Al2o3 Cle 1 40,7 Jt 39 : 37,15 X 37,3 t 32 ,2 X

Fe2o3 1 2,1 ;\ ^'^ X

X
0,9 ; 2,2 * 2

CaO t traces î( traces X traces X traces i 1 ,1 «

' 9"), 5 99,2
X

99,85 * 99,45 ' 100
:

échan.

,00 [

t ferrugineuse i
: 1197 1

1 grise t
1 1197 t

j aune :
120G X

grise
1201

noire :

1202 :
moyen :

1203 X 1204 X

Perte

au feu

Si02

: 10,8 i

l 53,25 '
13,75 :

; 44,55 ;
13 X

46,9 1
13,2

46,55

:

«

:

1

15,4 X

43,85 *
14,65 X

45,4 *
15,0 X

47,7 ;
Al"03 cl« : 32,4 , 39,6 : 37,7 : 30,9 t 38,05 X 3r;,i X 34,0 X

Fe203 * 3,3 '' 1,21 ¡ 2,2 1 1,6
X

i,t ; 1,5 ¡ 2»! 1
CaO : 0,75 )1 0,3 : 0,4 X traces X 0,3 X tracesx 1,1 1

* 100,50 99,41 *]100,2 * 100,25
X

t
99,60 ' 99,65 l 99,9 1

: Argile j
:eaitra-rediaiEdBi t

¿errùgi
neuse X

Sable * Pègue X
Sti^umtini

Sablesa

Baron t

Perte

au feu
SIO-

I 12,70 !

î 49,10 1
12,20 î

54,60 ¡
10,90:

57,80*
3,10

65,85

6,90 l
75 *

14,50 :

45,90 *
1,10»

94,60*
Ai2o3 cle : 35,58 :L 29,90 » 28,20t 21,70 16,90 X 35,35 : 3,40i

Fe-03 î 1,72 1. 3,10 1 2,80* 4,10 0,90 ¡ 3,20 * 0,14*
CaO » 0,90 - 1t 0,10 1 0,10t 0,10 0,10 X 0,80 X 0,70j

* 100,00 99,90 |]117,80* 99,85 99,80 ¡ 99,75 ¡ 99,94|

Lavezard a également donné l'analyse de la terre blanche dite

d'Uzèe (terre blanc-grisâtre).

Si02
Ti02
Al203
Fe2o3
CaO

55,62
1,87

30,28
1,02
0,66

MgO
K2o
Na2o

h2o perte au rouge
h2o hygroscopique

0,31
0,18
0,46
9,60

100,00



- 25 -

B. BASSIN DE LA TAVE

Le Bassin de La Tave ne présente pas d'affleurements aussi
étendus que ceux du Bassin d'Uzès. Les argiles, recouvertes presque
totalement par l'Eocène et le Miocène, affleurent seulement dans la
zone de St-Laurent-de-la-*eniède - Fontarèches et de La Bastide-

d'Engras.

Ces argiles ont été exploitées entre 6t-Laurent-la-Vernède et
Fontarèches, mais l'exploitation a été abandonnée depuis la guerre.
Dans la vallée de la Cèze, au hameau de Roman près de Cornillon.
on a exploité une couche d'argile très pure et d'une blancheur
éclatante; malheureusement son exploitation était difficile car elle
se trouve comprise entre des bancs puissants de sable.

D'après E. Dumas on aurait extrait au Nord et au-dessous de La
Bastide-d 'Engras une argile réfractaire grise, très plastique qui
aurait été employée à St-Quentin| mais cette argile provenait de
l'étage à lignite (Paulétien) et non du complexe des sables et
argiles réfractaires (Coniacien).

A St-Laurent-la-Vernède, les argiles (Coniacien) ont été extraites
pour la fabrication des produits réfractaires. L'argile grise, la
plus pure à servi à fabriquer de la craie de tailleur (d'après II.
Faraud). L'argile jaune a été utilisée dans une composition destinée
à la fabrication d'une variété de faïence marbrée d'Uzès.

Analyses des terres faites par la Sté des Produits Réfractaires

Kiathon.

1 2 3 4

Perte au feu 14,20 14,50 13,80 11,^0

SiO'^ 45,20 46,60 50,30 54,80

Al^O^ Cle 36,60 36,30 31,45 30,20

Fe^o^ 1,80 1,70 2,75 2,17

Ca° 1,60 0,66 1,04 0,96

IiigO 0,10 0,11 0,08 0,16

I 99,90 I 99,89 | 99,42 j 99,89 |

Ces argiles présentent un important Intérêt du fait de leur
composition chimique propre à une utilisation Industrielle qui
permet de les rapprocher de celles du Bassin de La Capelle*
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V-CONCLUSIONS

Nous avons été obligés, dans ce premier rapport général, de
donner des descriptions locales, rattachées à la géologie, afin ëe
pouvoir préciser les problèmes soulevés par l'exploitation.

Nous avons pu limiter les zones maxima des bassins argileux
à l'intérieur desquelles les secteurs d'extension anciennement
exploités ont été Indiqués. Une carte au 50.000* (ea annexe) a été
dressée sur laquelle ont pn être différenciées certaines zones.

Trois zones non exploitées peuvent être prospectées, pour
lesquelles une étude rationnelle, appuyée sur des sondages, permettrait
une meilleure exploitation du bassin/- Cette exploitatioagne pourrait
se concevoir qu'à ciel ouvert. afin d'utiliser au maximum les dif¬
férentes couches d'argiles superposées, à l'inverse de ce qui s'est
fait Jusqu'à ce Jour - (exception fc>ite de la carrière à ciel ouvert
du Lias Cavalier qui est la première et l'unique exploitation de ce
type dans la région).

Ces trois zones seraient les suivantes:

Z 1 - Zonçe S. de La-Capelle-Masmolène comprise depuis le.,N_« de

llË*SÏÏ£-ïiHE.3Hla is Cha£elle_St-La£tln, de part et d'autre
~3ë'"Tâ"'route d'Uzès 5~Pouzïlhac. L^assechemeut de 1
permettrt it d'extraire les argiles qui sont actuellement
sous les eaux (ces argiles sont considérées comme les
meilleures de toutes celles contenues dans le bassin).

Z II - Zone_E._de_^Serviers, une large bande depuis l'E, de Folssac
Ju8qu^5~Bârôn~parrîe 11 ement recouverte par des terrains
éocènes.

Z III - Zone_enire Fontarèches et St-Laurent-La-Vernède,dans la vallée
3ê~Ta~Tâvê7ôïï~T''"êxpTÔîTâtîôn~pëïïr-Fîrê"*rêprÎ6é'*car ce gisement
n'a presque pas été exploité.

En dehors de ces trois zones, deux autres sont à étudier d'une
manière plus poussée et plus complète en rcison de la couverture
miocène qui les masque:

Z IV - Au_centre_du_bassin_d^uzès s'étend un vaste triangle compris
ën~gro8~ëntïpe""St-ïiidTers''êt S-Quentin au N. et Uzès au Sg
Au point de vue géologique il eat vraisemblable qu'en pro¬
fondeur on doit retrouver la continuations des séries.
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Z V - Au centre également du bassin de La Tave entre St-

Laureat-1 a-Yernède e t la Bastided' Engras, point e&
3e T'''arglTe a~3?JS~^re exTralie^ ïlmfCanl un secteur
où des sondages permettraient de mieux conna'ttre ce
Oisement. Pour prospecter ces deux dernières zones
il faudrait tenir compte de l'épaisseur de la couver¬
ture et aussi des venues d'eau possibles - néanmoins,
les trois premières zones présentent un très net
intérêt avant même de prospecter les deux dernières.

Z VI - Enfin__une dernière^ zone_à ££OS£ecter, mais où les
îlffîcuïT^s 5 surmonter^sêraTenrTes plus grandes pour
l'exploitation, est celle corresponct nt au fond du
synclinal (partie U. du bassin d'Uzès) limité par les
zones déjà exploitées au N. et au S. de ce synclinal.
Ces séries soat recouvertes par des couches épaisses
comprenant des calcaires sénoniens, rognaciens et
éocènes.
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